Résumé 
La chute de pression de l'écoulement diphasique à travers des singularités telles que des orifices minces  et épais a été étudié expérimentalement. L'étude se réfère à des écoulements verticaux ascendants air-eau en conduite de diamètre 34 mm. Ces essais ont été effectués pour des plages de vitesses superficielles de gaz  et de liquide allant de 0.018 à 2 .75 m/s et de 0.31 à 0.92 m/s respectivement. Des écoulements intermittents ont été observés couvrant différentes configurations à savoir: à bulles dispersées, à bulles, à poche, à bouchon liquide et  enfin chaotique (c. La perte de pression à travers l’orifice a été obtenue par extrapolation à partir des profils linéaire de la pression statique en amont et en aval loin de l’orifice. L'effet des caractéristiques  géométriques de l'orifice sur les pertes de pression  monophasiques et diphasiques a été examiné par la  sélection de six différents orifices  avec deux rapports de section droite (d /D : σ = 0,73 et σ = 0,54) et trois  différentes  épaisseurs de l’orifice (e /d  = 0.1, 0.2 et  0.59). A partir de l'analyse des résultats des différents travaux disponibles dans la littérature il y a lieu de signaler que seule la corrélation de Chisholm est retenue dans l'étude comparative relative à la prédiction du facteur multiplicateur diphasique. Il s'avère qu'elle s’écarte des résultats expérimentaux avec une marge d’erreur dépassant les ∓ 30% sauf dans le cas des orifices minces (e /d=0.1) où une prédiction acceptable est à relever.
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